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Don Quichotte. On a de lui le été nommé fecrétaire de Paca-
Thèâtre critique en 14 vol . in- démis d ’architeélure . Sa pro-
4° . Une partie de ce recueil a bité , auffi connue que l

'on fa-
été traduite en françois par M . voir , le fit eftimer & aimer de
d’Hermilly , 12 vol. in - 12 . cequ ’il y avoitalors de plus ha-

FEITH 1 US , ( Everard ) biles & de plus honnêtes gens
d’Elbourg dans la Gueldre , fs en France . Les uns & les autres
rendit très -habile au 16c . fiecle , le pleurèrent , lorfqu ’il mourut
dans les langues grecque & en 169 ? , à 76 ans . C ’étoit un
hébraïque . Les troubles des homme grave & ' férieux . Sa
Pays -Bas Pobligerent de fe re- converfation ne laiffoit pas
tirer en France , où il s’acquit d ’être fort agréable , & même
l ’eftime de Cafaubon , de Du enjouée , fuivant les occafions.
Puy , & du préfident de Thou . 11 avoit l’efprit jufte & le cœur
11 y enfeigna quelque tems la droit , & étoit plutôt ami de
langue grecque. Mais fe pro- la vertu qu ’efclave de la for-
tnenant un jour à la Rochelle tune . 11 étoit membre de l ’aca-
avec fon valet , il fut prié d ’en- démie des belles- lettres . Il lui
trer dans la maifon d’un bour- a fait honneur par plufieurs ou-
geois ; & depuis ce moment on vrages élégans , profonds , &
ne put favoir ce qu ’il étoit qui relpirent le goût . Voltaire
devenu , quelque perquilition lui a reproché avec raifon de
queiesmagiftrats en fiflent . On dire trop peu de chofes en trop
a de lui un livre curieux & de paroles , & de manquer de
favant , in -12 , intitulé : And- méthode . Ces défauts fe font
quitates Homericce, Strasbourg , fentir dans tous les livres . Les
1743 , Cet ouvrage eft écrit en principaux font : I . Entretiens
bon latin ; il y traita de la re - furies Vies & les Ouvrages des
ligion des Grecs , de leur ma - plus excdlens Peintres, 2 vol.
rine & de leurs ufages . Tout «1- 4° ,Paris,i68ç ; réimprimés
cela eft prouvé par des paffages à Amfterdam en 5 vol . in- 12;
«le toutes

^
fortes d ’auteur* . à Trévoux en 6 , & traduits

FELIBiEN , ( André ) fieur en anglois. 11 . Traité de fon¬
des Avaux & de Javerci, - né gine de la Peinture, in - 40

. 111 ,à Chartres en 1619 , fuivit à Les Principes de l ’Architefture ,Rome Parabafladeuf de France Peinture & Sculpture, Paris,
en qualité de fecrétaire. 11 eut 1690 , in - 40. On voit que Fe-
occafion de voir le Pouflin libien avoit médité fur tous
dans cette patrie des beaux- ces arts ; cet ouvrage , rempliarts . 11 lia amitié avec lui , & de réflexions profondes & ju-pertectionna lous cet artifte dicieufes fur la théorie & la
ion goût pour la peinture , la pratique , aida les artiftes &
sculpture & l’architeâure .Fouc- éclaira les favans . IV . Les Con-
quet , & Colbert après lui , em - férences de l ’Académie Royaleployèrent fes talens . Il eut la de Peinture, in-40. V . Les quatreplace dhiftoriographe des bâti- Elément peints parle Brun , &•
mens du roi en 1666 , & celle mis en Tapifériés , décrits parde garde des antiques en 1673 . Felibien, in- 4

0 . VI . Defcriptiorkans auparavant il avoit delà Trappe, in - 12,VII, Ira.-
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duLlion du Château de l ’Ame de
Ste . Thérefe , de la Vie du Pape
Pie V , de la Difgrace du Comte
d’Olivarès , 1630 , in - 8D. VIII.
Le Tableau de la famille de
Darius, décrit par le même,
in - 40. IX . Les Divertifj

'emens
de Verfailles , donnés par le Roi
à toute fa Cour, in - 12. X . Def¬
cription fommaire de Verfailles ,
avec un plan gravé par Sébaftien
le Clerc , in - 12. 11 iaiffa trois
fils ; Nicolas -André,mort doyen
de l ’églife de Bourges en 1711,
fll les deux écrivains fuivans.

FELIBIEN , (Jean -François)
fils du précédent , mort en 1733,
fuccéda à Ton pere dans toutes
fes places , & eut comme lui
le goût des beaux -arts . On lui
doit : I . Recueil hiftorique de la
Vie & des Ouvrages des plus
célébrésArchiteSes , Paris , 1687,
in-40 : ouvrage réimprimé plu-
fieurs fois à Paris & dans les
pays étrangers , avec les En¬
tretiens de fon pere fur les
Peintres , dont il eft le pendant.
II . La Defcription de Verfailles
ancienne & nouvelle , in- 12;
avec la defcription & l ’expli¬
cation des ftatues , tableaux,
& autres «rnemens de cette
maifon royale . III . La Defcrip¬
tion de l’Èglifc des Invalides ,
1706 , in - fbl . , réimprimée en
1756.

FELIBIEN , ( Dom Michel)
frere du précédent,Bénédiélin
delà congrégation de St . Maur,
né à Chartres en 1666 , foutint
avec honneur la réputation que
Ion pere & fon frere s’étoient
acquife . Les échevins de Paris,
informés de fon mérite , le choi-
firent pour écrire l’hiftoire de
cette ville : il l’avoit beaucoup
avancée , lorfqu ’il mourut en
3719. Elle fut continuée & pu-
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bliée par Dom Lob 'meau , en
3 vol . in-fol . , à Paris , 172.3 . On
a encore de Dom Felibien,
YHiJloire de l ’Abbaye de St-
Denys, l vol . in -fol . , ornée de
figures , pleine d ’érudition , de
recherches , & enrichie de fa-
vantes differtations . Elle parut
à Paris , 1706 . Le P . Felibien
étoit un homme d ’un jugement
fûr & d ’un efprit facile ; mais
fa foible fanté fut un grand
obftacle à fes études.

FELIBIEN , ( Jacques ) frere
d ’André , chanoine & archi¬
diacre de Chartres , a compofé :
I . Des Injhucïions morales , eft
forme de Catéchifme , fur les
Commandemens de Dieu &
fur le Symbole , tirées de l’E-
criture -Sainte . II . Pentateuchus
Hijloricus , Paris , 1704 , in-40.
Ce livre a été fupprimé ; dans
plufieurs exemplaires les car¬
tons retranchés fe trouvent à
la fin du volume . Il mourut le
25 novembre 1716 , à 82 ans.
,

FELICIANI , ( Porphire )
évêque de Foligno , mort en
1632 , à 70 ans , avoit été fe-
cretaire du pape Paul V . Il
écrivoit avec beaucoup de net¬
teté en latin & en italien . 11 n’eut
point de fupérieur en fon teins
pour la poéfie italienne . On a de
lui des Lettres & des Poéfies.

FELICISS1ME , diacre de
Carthage , fe fépara de S . Cy-
prien avec les Chrétiens tom¬
bés dans la perfécution , vers
l ’an 231 . Il vouloit qu’on les
reçût à la communion fur une
fimple recommandation des
martyrs , & fans qu

’ils euffent
fait pénitence . Il fe joignit à No-
vat & à quelques autres prêtres.
S . Cyprien les excommunia.

FÉLICITÉ ou Eudemonie,
divinité allégorique , ,à laquelle
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on fit bâtir un temple à Rome.
On la repréfentoit comme une
reine aflife fur fon trône , te¬
nant un caducée d ’une main,
& une corne d ’abondance de
l ’autre . On la peint encore de¬
bout , tenant une pique au-lieu
de corne.

FÉLICITÉ , ( Sainte ) dame
Romaine , fouffrit le martyre
avec fes 7 fils , fous Marc- Au-
rele , vers l ’an 164. Les enfans,
encouragés par leur illuftre
inere , fupporterent les tour-
inens avec une confiance admi¬
rable . L ’aîné fut flagellé jufqu ’à
la mort , avec des fouets gar¬nis de plomb ; les deux fuivans
furent affommés à coups de
bâton , & les autres décollés
avec leur mere , qui fut mar-
tyrifce la derniere . Voyeç Per¬
pétue.

felipiquebardanes,
voye* Phuippique.

FÉLIX , proconful & gou¬
verneur de Judée , frere de
Pallas affranchi deClaude , paffa
en Judée vers l ’an 33 de J . C.
Drufille , fille du vieil Agrippa,
gagnée par fes careffes , l ’é-
poufa quelque tems après . Ce,
fut devant lui que S . Paul com-

arut . Néron le rappella de la
udée , qu’il pilloit & tyran-nifoit de la maniéré la plus

ôdieufe ; ce qui n’empêcha pas
Tertqllus qui péroroit contre
§. Paul , de le flatter d ’une ma¬
niéré lâche & indigne , pourl ’engagera condamnerce grand
apôtre , dont l’éloquence frappatellement le gouverneur Ro-
nsain , qu’effrayé des grandesvérités du Chriftianifme , il
rompit brufquement la confé¬
rence. AB. 24.FÉLIX I , ( S . ) pape aprèsb . Denys en 270 , mourut tnar-

F É L
tyr l’an 274. Il nous refte cia
ce pontife un fragment de la
Lettre qu ’il écrivit à Maxime
d ’Alexandrie , contre Sabellius
& Paul de Samofate. Elle lut
lue dans les conciles de Chal-
cédoine & d ’Ephefe . On lui en
attribue trois autres , vifible-
ment fuppofées.

FÉLIX II , archidiacre de
l ’Eglifç Romaine , placé fur le
fiege pontifical en 353, par l ’em¬
pereur Confiance , pendant
l ’exil du pape Libéré , en fut
chaffé après le retour du véri¬
table pontife . Confiance auroit
voulu que Libéré & Félix gou-
vernaffent tous deux l ’Eglife de
Rome , & que chacun fût à la
tête de fon parti ; mais le peu¬
ple ayant entendu cet ordre de
l ’empereur , qu ’il fit lire dans le
Cirque , s’écria tout d’une voix:
Il n ’y a qu

’un Dieu , qu
’un

Chrift , qu’un Evêque. . . Félix,
obligé de fe retirer , mourut
dans une de fes terres le 22
novembre 365 . LeMartyrologé
d ’Ufuard & celui de Rome lui
donnent le titre de Martyr :
mais le P . Papebroch prouve
que c’efl fans preuve , dans une
Differtation inférée dans le Pro-
pylaum ai ABa SanBorum ,
p . 36. Il le dit cependant digne
du culte qu

’on lui rend comme
faint. Singularis ipfius , dit -il ,ad obitum ufque per annos pluf-
quam 0B0 modeflia , quâ fefe
conûnuit in kumilirecejju, obla-
th recuperandtz fedis occafio-
nibus numquam ufus , pujlquam
idfine fidei catholica periculo
fieri non poffe cogravit , omnem.
a gratâ pojleritate veneratïonem
commeruit. Plufieurs critiques
le placent dans le catalogue des
papes ; mais ilparoît qu ’on doit
le regarder plutôt comme évê«



F É L
que -vicaire du pape Libéré,
qui , félon quelques -uns , avoit
confenti qu ’on le mît à fa place,
& ,qu

’il eût droit de lui fuccé¬
der , s’il venoit à mourir pen¬
dant fon exil ; par- là on excufe
Je clergé de Rome d ’avoir ad¬
héré à fon ordination & de
l ’avoir regardé pour pape , fur-
tout après qu’on eut annoncé
à Rome , la chûte apparente
dans la foi du pape Libéré . Le
tombeau de Félix , trouvé fous
le pontificat de Grégoire Xill
l’an 158a , avec une infcription
honorable , confirme le fenti-
ment des critiques favorables
à fa mémoire.

FÉLIX III, Romain , bi-
fa 'ieul de Grégoire -le - Grand ,
fut élu pape après Simplicius
en 483 . Il commença par reje¬
ter l ’édit d’union , publié par
l ’empereur Zenon , & anathé-
matifa ceux qui le recevoietit.
Acace de Conllantinople trou-
bloit alors l ’Eglife ; il tâcha de
le ramener par des lettres plei¬
nes de douceur ; mais appre¬
nant qu ’il ne ceftb.it de com¬
muniquer avec Pierre Mongus,
hérétique anathématifé , il pro¬
nonça contre lui une fentence
de dépofition & d ’excommu¬
nication . Cette fentence fut at¬
tachée au manteau d ’Acace par
des moines acémetes , auxquels
cette hardieffe coûta la vie.
Félix affembla un concile à
Rome en 487 , pour la récon¬
ciliation de ceux qui s’étoient
laifté rebaptifer en Afrique pen¬
dant la perfécution . 11 mourut
feintement en 492 . Ç ’eft le pre¬
mier pape qui ait employé l’In-
di&ion dans fes lettres . Athala-
ric , roi des Goths , quoiqu’a-
rien , refpeéla fes vertus & fon
îïle paftoral . Félix en obtint
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plufieurs grâces & afles de
lultice . Ce fut en fa confidé-
ration que ce prince donna un
édit folemnel en faveur des li¬
bertés & privilèges de l ’Eglife ,
& prit des mefures pour faire
refpeéler le facerdoce chré¬
tien.

FÉLIX IV , natif de Béné-
vent , monta fur la chaire de
S . Pierre , après le pape Jean I ,
le 24 juillet 326 , par la faveur
de Théodoric . Il gouverna l ’E-
glife avec beaucoup de zele ,
de doélrine & de piété , & mou¬
rut au commencement d’oc¬
tobre Î30 , fuivant Anaftafe.

FÉLIX Vjvoyq : ÀmÉDÉE
VIII.

FÉLIX , ( Saint ) prêtre de
Noie en Campanie , eut beau¬
coup à fouffrir pour la foi fous
Dece &Valérien . La paix ayant
été rendue à l ’Eglife , Félix re -r.
parut , & continua à s ’acquitter
des fondions du faint miniftere.
Après la mort de Maxime,
évêque de Noie , on voulut le
mettre à la tête de cette églife ;
mais fon humilité s’y oppofa . Il
paffa le relie de fes jours en
paix , dans qne terre qu’il la-
bouroit lui - même . U y mourut
vers l’an 256 . Les miracles qui
fe font opérés 3 fon tombeau,
font attelles par S . Paulin ,
S . Auguftin , Sulpice Sévere,
& par le pape Damafe . Quel¬
ques- uns de çes illullres Sc
faints écrivains ont été témoins
oculaires des faits qu’ils rap¬
portent . S . Paulin attelle qu’il
3 vu fte fes yeux un énergu-
rnene , marcher la tête en bas
contre la voûte d ’une églife,
fans que fes habits fuffent dé¬
rangés , lequel fut délivré par
les reliques de S. Félix de Noie,
» Ces fortes de faits , dit un
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» auteur moderne j font traités
» de contes par les beaux ef-
» prits du jour : mais ils font
» rapportés par des hommes
» de toute probité , & rejetés
» par des gens qui n ’en ont
» pas affez pour être crus,
» lors même qu’ils difent des
» chofes très -ordinaires » . Fé¬
lix a toujours été honoré à
Noie , comme un faint . Son
cuite palTa de l ’Italie enAfrique.

FÉLIX , ( S . ) fuccéda à S.
Criron dans le gouvernement
de l ’églife de Treves en 38 ^ .
Son épifcopat fut agité de vio-
•lens orages . Les évêques affem-
blés à l’occafion de fon facre ,
communiquoient tous les jours
avec Ithace & fes adhérans , qui
foilicitoient la mort de l ’héré¬
tique Prifcillien & de ceux de
fon parti . S . Martin , que des
affaires avoient appellé vers le
même tems à Treves , com¬
muniqua avec les mêmes évê¬
ques en affiftant à l’ordination
de Félix ; foibleffe qu’il fe re¬
procha toute fa vie . S - Am-
broife plus ferme que lui , re-
fufa conftammënt de commu¬
niquer avec Félix & les autres
évêques qui avoient eu part à
fon ordination . Peu de tems
après les évêques des Gaules
s’affemblerent en concile àTu-
ïin , où après leéture faite des
lettres écrites à ce fujet par S.
Ambroife & le pape S . Sirice , il
fut refolu qu’on n’accorderoit
la communion qu’à ceux qui fe
retireroient de celle de Félix :
celui - ci ne voulant point être
caufed ’unfchifme dans l’Eglile,fe démit de l’épifcopat , & fe
retira auprès de l ’églife de la
fainte Vierge ( aujourd ’hui S.
Paulin ) à Treves , qu’il avoit
fart réparer ou confttuire ; il
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y paffa le refte de fes jours
éloigné de tout commerce avec
le monde , & dans l ’exercice
des plus fublimes vertus.

FÉLIX , évêque d ’Urgel,
ami d ’Elipand , évêque de To¬
lède , foutenoit comme lui que
J . C . eft fils adoptif . Cette er¬
reur fut condamnée au concile
de Narbonne l’an 791 , de
Frioul la même année , de Ra*
tisbonne en 791 . 11 fut envoyé
enfuite à Rome , où il abjura
fon erreur ; mais il continua à
la répandre après fon retour à
Urgel . Alcuin & Paulin d ’Aqui-
lée la réfutèrent viétorieufe-
ment . Il fut de nouveau con¬
damné à Francfort , en 794 ,
à Rome en 799 , & la même
année à Aix - la - Chapelle . C ' efl
dans cette derniere affemblée
qu ’il fut dépoffédé de l’épifco¬
pat , à caule de fes rechutes , &
enfuite relégué àLyon parChar*
lemagne , dont le jugement en
cette affaire ne fut que l’expref-
fion de l ’entiere adhéfion de ce
prince aux décifionsdel ’Eglife,
comme l ’a prouvé M . Boffuet
(Polit , de l ’Ecrit, liv . 7 , art . 4,
prop . 11 ) . Félix écrivit du lieu
de fon exil à fon peuple d ’Ur¬
gel uneLettre qui contenoit l ’ab¬
juration de fon erreur ; on
doute qu ’elle fût plus fincere
que les autres . « Félix d’Urgel
» paffa fa vie , dit l ’abbé Ber-
» gier , dans une _ alternative
» continuelle d’abjurations
» de rechutes , & la termina
» dans l ’héréfiç » . 11 mourut
vers l’an 818.

FELL , voyei Fox (Georges ) .
FELL , ( Jean ) évêque d ’Ox-

ford en 1673 , rnort en 16S6,
à 6i ans , fut fincérement at¬
taché à la famille royale de
Stuart . Perfécaté par les parle-
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mentaires , il fe renferma dans
l'on cabinet , & y acquit des
connoiflances très - étendues.
Dans le tems de la révolution
en 1660 , il reparut , & il fut ré-
compenfé de fon zele pour fon
roi . par des bénéfices & enfin
par l ’évêché d’Oxford . On a
de lui le ter. vol . des Rerutn An-
glicarum Scriptores , Oxford ,
1684 , in- folio : la mort l ’em¬
pêcha de continuer cette fa-
vante & utile colleélion . Il
avoit donné , avec Péarfon,
une très -belle édition de S . Cy-
prien , Oxford ., 1682 , in - fol . ,
avec des remarques favantes,
& une édition des Œuvres de
S . Théophile d’ Antioche , Ox¬
ford , 1684. Son Nouveau - Tef-
tament grec avec Us Variantes ,
imprimé dans la même ville ,
in - 12 , 1675 , eft eftimé.

FELLER , (Joachim -Fréde-
ric ) né à Leipfig en 1673 , fut
feerétaire du duc de Weymar.
11 paffa la plus grande partie de
fa vie à voyager , pour vifiter
les favans & les bibliothèques,
fe maria en 1708 , & mourut
en 1726. On a de lui : I . Monu-
mer. ta inedita, par forme de
journal , en ia parties , Iene,
5714 , in-40 . II . Mifccllanea
Leibnitiana , Leipfig , 1718 ,
in-8° . III . La Généalogie de la
Maifon de Brunfwick , en alle¬
mand , 1717 , in- 8 ®.

FELLON , ( Thomas - Ber¬
nard ) Jéfuite , né à Avignon
le 11 juillet 1672 , mort le 25
mars 1759 , avoit du talent
pour la poéfie latine . Oncon-
noît fes poëmes intitulés : Faba
Arabica ; Magnes. On a encore
de lui ; 1. Oraifons funèbres de
M . le duc de Bourgogne , & de
Louis XIV. II . Paraphrafe des
Pfautnes, 1731 , in- 12. III , Le
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Traité de l 'amour de Dieu, par
S . François de Sales , abrégé
& rajeuni , en 3 vol . in- t2.

FELTON , ( Jean ) gentil¬
homme Angloisjtrès - zélépour
la Religion Catholique , afficha
publiquement aux portes de la
maifon épifcopale de Londres ,
la bulle de Pie V , par laquelle
ce pontife déclaroit hérétique
la reine Elizabeth , qui s’étoit
déclarée chef de l ’Eglife &
avoit aboli le culte catholique.
Felton fut condamné à être
pendu , & il le fut en 1570 . Ort
le détacha de la potence , pen¬
dant qu’il étoit encore en vie;
puis on lui coupa les parties
naturelles , qui furent jetées
dans le feu : enfuite on lui fen¬
dit l ’eftomac , pour lui arra¬
cher les entrailles & le cœur ;
& après lui avoir coupé la tête,
on mit fon corps en quatre
quartiers . Telle fut à l’égard de
ce courageux défenfeur de l’an¬
cienne Religion , la vengeance
d ’une princeffe , que la philofo-
phie du jour a tant exaltée . Son
fils Thomas Felton , religieux
de S . François dePaule , périt
également par le dernier iup-
plice , avec un autre prêtre,
le 28 août 1588.

FÉNÉLON , ( Bertrand de
Salignac , marquis de ) a donné
la Relation du fiege de Met
1 5 Ç3 , în -40

; le Voyage de Henri
II aux Pays -Bas, 15 <54. , in -8“.
On a fes Négociations en An¬
gleterre , manufcrit , 2 vol , in-
folio : elles étoient dans la
bibliothèque du chancelier Sé~
guier . Ce brave militaire fe
fignala par fa valeur & par fes
fervices , & mourut en 1Ç99.
Il étoit de l ’illuftre famillequi
a produit l'archevêque deCarn-
bray , dont nous allonsparler,
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